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Implications pour la prévention du VIH

POURQUOI AVONS-NOUS FAIT DES 
RECHERCHES SUR CE SUJET?
•	 Aucune estimation ne permet de quantifier les échanges sexuels au sein de la population entre personnes 

séropositives et séronégatives et leur relation avec l’utilisation de la prophylaxie préexposition (PrEP).

•	 Avec l’augmentation du taux d’utilisation de la PrEP et de traitements permettant aux personnes séropositives 
d’atteindre une charge virale supprimée, le sérotriage et les schémas connexes de « qui couche avec qui » 
pourraient être en train de changer.

•	 La recherche est importante afin de comprendre les implications contradictoires de la stigmatisation sexuelle 
liée à la PrEP – la prise de la PrEP peut être associée à une réduction de la stigmatisation et de l’anxiété en lien aux 
rapports sexuels entre partenaires sérodifférents OU associée à une stigmatisation accrue si les personnes sous 
PrEP sont perçues comme ayant de multiples partenaires sexuels et/ou ayant plus de rapports anaux sans condom.

COMMENT AVONS-NOUS MENÉ CES 
RECHERCHES?
•	 Obtention de données d’Engage-Montréal (n=1179), une enquête transversale menée auprès d’hommes ayant des 

rapports sexuels avec d’autres hommes (HARSAH) à Montréal entre 2017-2018. 

•	 Mesure du taux de sérotriage au niveau de la population chez les HARSAH en comparant les contacts sexuels 
observés avec un partenaire ayant le même statut sérologique et les contacts prévus par hasard s’il n’y avait pas de 
sérotriage. 

•	 Vérification de la corrélation entre la prise de PrEP et le sérotriage au niveau de la population chez les personnes 
séronégatives. 

•	 Mesure du jumelage en matière de PrEP observé au niveau de la population au sein des couples formés entre des 
personnes séronégatives en le comparant aux valeurs prévues si les personnes n’avaient pas de préférence en ce 
qui concerne la prise de PrEP chez leurs partenaires.

QU’AVONS-NOUS APPRIS?
•	 Des preuves de sérotriage parmi les HARSAH séropositifs et les HARSAH séronégatifs ont été trouvées à Montréal, 

Canada, y compris parmi ceux qui utilisaient la PrEP.

•	 Le sérotriage était moins fréquent chez les utilisateurs de PrEP que chez ceux qui ne la prenaient pas.

•	 Les données font état d’une sélection de partenaires au niveau de la population, c’est-à-dire d’un choix de 
partenaires ayant le même profil d’utilisation de la PrEP (les hommes sous PrEP sont plus susceptibles de choisir 
ceux qui sont sous PrEP et ceux qui ne sont pas sous PrEP sont plus susceptibles de choisir ceux qui ne sont pas 
sous PrEP), plutôt que de choisir au hasard.

SÉROTRIAGE   
Le fait de choisir ses 
partenaires sexuels 
en fonction de leur 
statut sérologique.

JUMELAGE EN 
MATIÈRE DE 
PREP   
Lorsqu’une 
personne sous 
PrEP choisit un 
partenaire sexuel qui 
est également sous 
PrEP. 



QUELLES SONT LES IMPLICATIONS  
DE CES RÉSULTATS? 
•	 Ces résultats soulignent l’importance d’assurer le suivi des changements au niveau des schémas de comportement 

sexuel chez les HARSAH afin d’informer la mise en œuvre de la PrEP et de comprendre son impact.

•	 Les modèles de jumelage en matière de PrEP à l’échelle de la population et la baisse du nombre d’instances de 
sérotriage sous PrEP pourraient engendrer une disparité au niveau des bénéfices de la prévention du VIH entre les 
HARSAH séronégatifs sous PrEP et ceux qui ne le sont pas.

•	 Dans un contexte où le taux d’infections au VIH non diagnostiquées peut être élevé, les HARSAH séronégatifs qui ne 
sont pas sous PrEP peuvent courir un risque encore plus élevé de contracter le VIH. 

•	 Avec les changements au niveau du comportement sexuel dû à la PrEP, il est encore plus important d’assurer un 
taux de dépistage élevé ou accru du VIH afin de réduire le taux d’infections au VIH non diagnostiquées au sein de la 
population. 
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